



Ane 


ven er gend ain wet 4 
BUREAU 9B,5A RÉDACTIOH, 
"d sal Ling od icm Norris dS 


PRIX DEL'ABONNEMENT. 7 
La Haye. Proving 
pour un an …. 26 % 30 heg 2 










5 & 
» six mois, 14» 16 - 5 VEEEAN ZOON. 5 0 ê 
:» troismois, 7 » 84 ® Chez M. Van WW: ett / 
> ERIK DRS INGEKTIONS, «+ : EE 







geirn iôros lignes 1-A, 50 fial je | ont he 
1 ves beibans par in en : àis À Al eol) (gt 3 
EE en | cs J8tigh patblijue, =dildë logourergorsent ded vendre an dósir er 

_ k4 HAFR, 5 Mai. En eli La renin ende ten (Extrait du Courrier du Midi) 

: a : vr à 15 tante jet alls n'est :applica le Wa road, den vè. pour celui quI n ane d a EAD 6 E 
onmin de grin ore ole pom Bn Become | gram dane ih pin rte gimme a pee | 29 omge en terms pra, vride 
mistre de la-jastioe ale premsiër pris la parole ern je dk pbsorta rn DE prdaene prd vg handtas itn exagèration courlignpeags Cepeu dant le pre. 

Fannit aux ser ii erctar &-Vhramantee hb justo:sèv éritò ponr accueiltait avec plaisir. F'éloge ? C'ést 


Ja Loi Fondamentale Spovait au gouvernement l'obligäl à | nl Hoes. Pourquoi? L'ést 
criminels, et le gouverdenient ‘La samet heen confiance, | dU il avait alors ces convictions Hortes qui font vivre lea, sb 


EEE: 


voer Spui d 
“ Keslefiees at 


EE 


he Mi 8 
dte Ge, 


we kei 











senter à ta lé Halithpe' un nouveeu Code péuad, ainsi ded 


ciétés; c'est que le culte de la raajeste royale était enranang, 
mn AEN dans ses meeurs, et ce culte, loin de n’é e que lespréjugé d ue 
Ss, AR. madesae Ân Princesse Àlbertde-Prusse est arrivée le | a'eugle ignorance, était la haute ét Salutaire expres AA ‚y 








e r les Gottes“ civils et. dà procèdune. Le gouverid= 4 Aes c A 
ed lint par Les bkoposittons rai eurent | aux dölibérations de la Chambre, 0 
84 Fa wajorità de la Chambre approuva à cette 









he 















qui dui Îat présenté, quo le gouvernement | nes à Dusseldorf” eta con ihk i e | Principe social destiné à survivre à toutes les rávolalions. Ue- 
B auivi der tret: projets de lofsnr:meite. matière. fg À Ben: orf, eta ilk ke ĳ tendennsin ad zene puis 0 ans ‚ ce principe est en baie rate shoe riche ‚te 
went; Aen kh ss chestalors que:dans: In Ghambro : po an en vmeer … ‘{iFesprit d'anarchië : On Est. parvema-gueliuefois à le faire. Be 
“ant pi ae Ra ad, ha bet const |: ‚Le 2de ce.mois est parti de Hardef-wyk pogs le Nieuwe Diep | connaître, mais ila toyjours fini par triompher, il vit au fond 
he bré, ki els derlnkes adlib zaken: ilâ bend dbahemsnt de 55 hontthes détroripes qui se.sónt embár- |'du coeur de ceux même qui lui déclarent la guerre; les sociëtés 
Ja Chambr tôt delor El: 5, ikâ présenté ádt 













quêes le 4 à borddu Phéniz pour tre transportées, sous le com- | ont l'instinct de leur conservation; rien'de ce qui est vrai, c'est 
mandement du. qapitaine van Wieke a, aux, Indes-Occiden- | à-dire de ce qui peut seul les pröserver de leur ruine, ne salir 
{ tales. Den gd “_{ pêrir. Le principe de la royauté est vivace, indestructible’; te 

… Un autre vn fogt de 150 hommes partira le 10 pour | la garantie même de la liberté des petples. Vouloir ceïie-Â 
Hellevoetsluis pour être iränsporté à Java, à bord du nâvire sans la royauté, c'est detnander le néant. J usqu’ici, des Factio IS 
„Amhoîna. _ ‘n'ont fait de ane du tròhe et de la liberté gun pion 

el BOUT EERe Ae e ‘mensonge: ellesont vóulú que le trône servit de pièdestal à* 

_Le sénat de la ville Kbre de Hambourg, sur le rapport de son. : tyranmie, dès menéúrs d’ urië démocratie turbulente, tandis id” 
conseil-gónéral M. Broektumin à neden yient de ha Le pour être uné vérité’, Pailiance da trône et de la Kbertó ait 
n -, . 5 tees enz 3 ’6 ais fs [4 En ie Pil de 6 u PE AM Wi 
hema aire ed Silo de l'équipage Ble ae conserver au preinier ce prestige qui inspire au peuple lerespêct, 
a qu’ in oedhas bes der kan kga di viii hambourgeois | St cette inflnence tutélaire sans laquelle ses droïts et ses libettéà 
‘Anna Maria qui a échoud le 27 décembre. dernier sur la | “© ien kh vains mots, ou plutôt sont des moyeris à' ofgst 
|côte de Wyk aan Zee. _j sion et de dêsorganisation politique et sociale, 


id Monk reg Jen î “daaar t Aujourd'hui’, ta tâ 
Duras mln png + grto. | _Noussavons dójà fait mention de la récompanse accordée an. } eek 
gd bi pi appr an an homme privé. je at arte mêm Ì pir leg, sociétés de sauvetage: de Ro 5 


rendent.hom 
planters se: 7 ri Re rreparnen ev Ná Blisile. De Wes jours, Aya & 
aitenbtiveadt $ | striep. Rien n'égalo l'ebe tn kome pelbtigne dit’ UiÉ BÁRS ‘esse ‘attadubs et’ Gak 
Ref so ej jtre um peu trop de Fitibrature datg Norma ions haineuses qui, ne'connaissant atteitt K&a, 
6 MH; Telle est souvent la positigh de M, Ás A, Eeken US IOU és têtes ‘so conrbeht sous leur déspotiskae; 
dk pd ien chef du National. — On sait que äang te vroiëht Î Ee i les faits soieht placés en regard de’ Te 
pa mur piers enfad-, de Gems "Il Ta (Ù bourage à latter corps Â dorps éontre 
ystme eelluiaire est donc. bien. prêférahle. | 1 pspagne tout entière fût couverte de-bouturetgfpées. agfa. f datis 'qúi, dhâtjlie » at teainönt la soad du che 
ze le eriminel est isoló des autres, qu'il travaille et @Sf | eux chône de Guernica. — Un botaniste. fut alors obligë, de f Fätât à lt Barre des factions) dort 16 HEF ate kt dB rehvi 
pens rvé ‘de tous ‘conseils pernicieux , on ‚peut, agir | jui faire comprendre que les chônes ne se plantent point, rgaik } 1ö trône Our établir ler brutal déëji is Gest” Ni 
äbilleshrent sur lo ceeùr du coupable, Un. Cmprisonnement paar | se sèment. — Une autre fois, il se mit à parler. de la bataitle de | cópföndre la logomachie' de ces éafivaitis tied Hepsokthlief 
& terme de 15 ans est une peine grave; mais n'oublions pas qe | pharsale, dans laquelle il ft jouer le beau rôle à Annibal, —Qn Äéps et de’ convictions: sincères’, prêtendeút 'imposer 
tentde penn potmina mert, et qu'elle ne sera pas légèrethent  eut encore toutes les peines du.monde â. lui démontres que, | Fluit de Yenrs prôtendues doctrines. ERE 
id EE NE ä ‚| lors de ce grand combat, le gönóraf carthaginois était déjà de- ed 
; puislongtemps mort. parle poison; inhumé, incinèré et ou- Hett s rset beende 
Dak modern oema drol da | ep gein Joran ironie vr a prima 
egobden, Debets sur, \'attantat df Foùtaineblean, il prodigue bate atres de a Aojourd’huide, sacho, Hanndrdiag has 
qua jamais leÂ fleurs, de rhótoriqae : «Ce | 94E la charte 36 trouvetait viòlée matbrieHeshent ‘le jbur. où af 
Kvik nt pas A’ axousr, hi ant | ministère factienx, abusaùt d'uhe mmajorité surprise, prôten- 
ì Î alómigue deed rf | Swaïidoneterade vabdu gouvernerhent, et, sur les troïspotuvoirs 
nr andoisnngs | Sl Dr hard, soera d'en atas u, le pour. 
| il) nn FEAR bendordit on enn ate 

súr 1a pblitique' ets 
toujours être assen heureux: Pour toidsekrjen Daria be 
cile ou sur un roi en dómence. Geisoat Jàtde ve Yövtune 
gur lesquels on ne peut: pas donmpter. Deswois-fhibles sóut midins 


Dt, Ong! 

Etats-Géniëraux le pretister livre da Code pénal, qui non-seule- 
ment content de simples améliorâtions, mais encore chaügeaït 
Entièrement te premier système, spöcialernent. par rapport à 
Lemprisonnement solitaire. dn 

‘Soa Exc. examine les motifs qui ont donné lieu à ce change- 
xkènt. Le principal motif, dit leministre ce fut que le système 
suivi jusqu'aujourd’hui ne pouvait plus l'être. IÌ fat une épo- 

‘däBOWle ministre s'en promettait aussi les plus heureuses con- 

séqûbndes , mais l'expérience les a dénienties. Nos prisons, 

telies qu'elles sont établies aujourd'hui, sont devenues des ate- 
lérf da travail où les prisonniers sont mieux nourris et mieux 
velds que les ouvriers ordinaires. Mais celui qui ne se laisse, pan. 
enbrainer par l'exagération des idées phijanthro igues zap 





































EN ANTES 5 TVE 

























qu'il a voué aux arbres dela liberté, il demarateit un jourquet 





























à) 

























ek dap 





Le Journal des Débats ot le Constitutionnel eutrötiekaènÂ 








































s.idées, van pas'nön | 
ête publique, ‘maïs 
löchi de soustraire tout- 
vie de l'application des pei- 
Pas toujours les résultats 

Arie 'eëièce de eontradic- 
peine de l'expo- 









sant elke plamase Gsnange: 
— Le rópublicain, Scóvola“hes/e €& dans. aueun, dant: | 
fre ; c'est bien” assez qu’ il.ait;mnis an. fen diwant Por: | 
senna, et si le centurion romaîn Cui & enrore, il serait | 
en droit d'adresser.au National, en vertu des lais de septembre; | 

































br le gouvertiënéná 








une rectification sur le pied.de quafre sésterces la ligne, pour le 
moins, 











main eeens ie azant teneonteë, prdciskmaent le jo nbù | A s'est rênda complice, en la coïsduiaant dans en triste abten ot var 55 
ms en les „choses. Un de mos amis ayant :hencontré, prócisément le jo uròù | US » EN a conduisant dans ce triste séjour, où loi chred- 
si6, Ende Beda les premières. observations contré le Juif, ùn éorivain du Consti- en des pauvres eréatures déchues le rayon dlviù 
Le tutionnel, naturellement Ja. conversation tomba sur les critiques dirigées ka pred Ed en commùniquê, Pour les ‘caractère, ien est dn 
contre ce journal. Or, devinez ce que répondit eclui à qui on demandait son d Wbilité 4 Ee Ki C blj est tracé avec besheóp de grice Rs 
avis sur.ces critiques, sérieuses cependant-et motivées? — « Je pense, ré- | $ en hen, En de uidela Mageir. La Mayeùt, cômrie- de nbr où-plubd 
ponditil, que cela nous donnera deux mite abonnés de plus. » Belle répon- en drh er ique, est une pauvre jeune fte en qui de oke Keer 
ge, digne en tout point decelle de ce persöunage judiciaire d'une comédie de be aA bid pe s mystères de: Phumarité, ke mystère de Pälisanee de 
Racine, gui avait ledobbonet quatre enf rits à nourrir. Quelledélicatessede pe bele lata la laidear paysigie hikers haraiks Been 
sentiments et quelle hauteur de vues! Ge que c'est que d'avoir de l'éléva- est, comme Te ‚disait Fielding dans une de ses plas charnìë ret! 
tion dans l'âme et'le oût des choses littéraires! Aveo ce noble système, eren la patience qûi sort à la doûleúr aësise sar rien pr le 
le Constitutionnel ne doit pas être erpliartassé pour apprécier une ceuvre : Elie est dl eha elle est ha elle est inb et ee apen 
Warten de litirature; en vaut cè qetelje tepporte, ela critique n'est: rte re en ba E kml en af } nón-setk verie hi rije zE 

las ú’ane règle de ) 100. PAER ESSM dr ree An, 2 k ein ve hentee fp % da # : 5 Wols 
Ee Mane Gonetseweknanel, si fer. de sofigmerds, En oonnaftil Ia raison volte gn one or ht mare de de erder Ke 
meege Nen emont, Gul penai aar | EN arte, Voffeyidie Glethe dberayof hjuril èvate vonteine: dia Hb 
kannie trousés vardi dean orca slanke cu} nf ril | Miystères de Paris, en trägant Fignóble portrait de la Mont-Saint-Jean, n'à 
a appelé à son aide ? Je vais tâcher de léljter sur ce point; raon sujet m'y | fas com pris que la Mayetx était chèétiene; et qúe cette ânte pleïne de 
conduit; car il importe actuellement dépprécier, au point de vue moral, : d ee vet . lame de souffrances 1 alli Eine cillkbenvà ia 
Peeuvre de M. Suc, et c'est en cherchant quelle est la roralité de son ceu- | dligion, qui bete mansatnde et Ia dode. ne. 
vre, que nous trouverons là raison du sti Au Juif errant. , A Ke rn ae ie aten pn d t deli 5 kei chóeù dad le pieter 
‚ Je.ne prétends pas affirmer que le,Hältnt de auteur ne soit pour ren telen ha elden ee En 


unt 


ÉRUDES CRIPIQUIS STR. LE FEUILLEON-RONAN. 


…s HEEILLETON DE JOURNAL DELA HATE, # 





Sn en Bin Pl 
HF OUIT ERRANT DE M. RUGÄNR SUE: 


IE 
Alda Den NMR a: 


BMA Ket PORN 






EE ú 
iin WN Hees wind RK Ld stg ed. eine 
+ AelbrcATI pogersger ‘Hi dochs urtrkRijE ni Jore. 
bak ek 5 . "4 ERRART. SCE in daatinh E sies vel ES 
—& Bt pourtant ‘la: terre tekdivwied’ ‘» s'étriait Gelilée en frappaket-le sòl de 
Pel ie ot um tibonar eût la-máhádresse de Úrdies Biet itteperdé ùch 
Wonne détouvrit pas, au dix-septième siècleune vérité physique incon- 
au temps de Josaé, comme si, pour que l'Eeriture fût vraie, il était 
Wedniaircdijuwlersueresscur de- Moïse fht zn aussi grand astronome que 
ken ir knik Â naturelste que M. Cuvier. Certes, nous ne 
4 be ide: Sde'ait écrit les Myatèresde Paris, 
fè, satts‘cómlpter Atar.Gull; nous ne'groyshs pás 
SPtet JS er Ane W'enipêghe point-qu'il puisseré- 
ie WEL Ponrtant nog livre réussit{» Il faut 
er el stitcds de Juif-errant. 
AISI, c'est du moins le journal où 
parhit'sdif Biden  Oomstibutsonnel-aur eritigkes est inva- 
„Gables Cé oa ne le; Villis-les matins, en ‘tAte de ohease da. 
‚TS PED En ne üligerent, Grâce 4: cette attention préve- 
ki kö, cheiqas feaïlle Wotidienne-noms annoneait, 
de gite 16 doler | 























ï 
it 
E , , " : pier . % ë 
dass le saccès du livre, Non, il y auraff le l'ezagération et de la partialité '| de Rose ct Blanche Simon, qdofque la eowkearsidtipdd pale de ced det 
dans ke maroille heidag ste, malgrf.tous léstorts littérairhe et tou. | figures rappelle ces pastels sur aandeel ing Les rapports de 
tes Tes fautas contre l'art que ‘bons avdì3:pu et dû lui reprocher, acepen- ;j vieux soldat Dagobert avec les dens je d Jar le constraste ukêfne, 
dant un talent réel qui se retrouve res scènes et dans quelques haars e touchant; et bende ei boet parti de la Poësie de ce 
sat: 5 enn tie lint e . | rapproc NE tn kk aj De Re 
rek derne 3 f hbs Sar EDisier, rabbéd'igigar, ; Fiets! ce sont lÀ de rines éelairs dand ute núit profohde. Le talen leat de 
médecin Baleinter ct Tripaud, Panciefi“intendant du duc de Caedouile, M. Súe a pu apporter Pappoînt peur décider le súceès; var leödivres cons: 


devenu barga, grand industriel et sabeigstateur de la fille de son mattre, | piéternent dénués de mérite ne réussissent Jardais, uhais ib E beoys: 
in 







de faut. 
hok 



















se N . ; : doville. Ì téé dan if errant contte Part, ct trop pea de quakitód 
mjet e adat faites se réunissant en conseil de famille, pour/interroger Adrienne de Cardoville, * tes dans le Juf errant contte lart, e rop pta d Btbrätres pou 
joar B Joa eee rk Ee vene a se dont un sténograpbe, caché derrière anilleau, retrace toutes los paroles. | qu“ilne faille pas a cher les causes sigs mend bren teut 
bnt. ‘Pendant ‘que’ tous” Plisbnaón 8: hie Ooiittbadtosinel | L'astuce des conjurés, la manière, ils se SoRt partagé les râlcs, 'at- ' suctès en ä de a litbéfature. Un éert vain, ‘dont: ebt heg 
à logiquleF'inquiète pen Pariëhinëtiefue-oecupe tous scs | greur provocatrice et la he de la princesse, Ja froidéur gla, | qelgue rtahehi celle de Persoet de Jurértal Alpe eratjnden 
De ve Peerd Oane sang an Ee ciale de l'abbé d'Aigrigny; la feinte bouhomie da doctear Baleinier, ct deit pletii de passion et:de ; oeli ppl rs hi re vene 
trions dire, en eli ma un mot Sliëteo de: Pascale Que | Fimprudenee de la jenne fille qui, tombant dans le piège.qu'op Pui tend, se | oulittéraires avec lésquëtles on arrive-de-ned hurt À la oólsberké end ha 
votre livre de cäisté ? les abonnés; pä sluis ins 







Br $ Mi ] Hes ai . 
Bont. des zaisons.'» Une addition, en effet, n’a ri Ati port viriel 


laisse allor: à son exaltation gaturelie ck fournit ainsi « apparenees de | fortune, Gest une énuméidt reed med edities en 
hae k À R rte da ‘eonvietiot J NLS 
dans les intelligences, Mais le Constitutionnel.a sans don 


on exaltation makarelip ck fo les apparenees sent ést vende gate derbndes de M Stier evn s — 
cn-à Pacousatiog de folie ‚pir laquelle on prêtend jastifier Ja | moment ést vendde sigsaldr kere ern ie 
te Vidéequc, poor ion que Von mêdite, puter bet imances sont aa aen pe si er n ereraad pac Between: 
Tes journaax domme pi bäftaines priparations contre le sh Fies Poor B Sipane ck talost.. ie hae lace immers" qaetient, dair kerremkn de M. Sue, lasochisé Jas; et 
‘Jeur de tous lesargu del prend |. Ene 



























He ooftai | sas ee lende ons Plons man ilverics-roor dek mach A 
mentò; v'ést la vente, et avec une humilité gn” ‚_Ôntrouve aussi la teereur et les éepotions du drame dans la scène où le | lerôle que Fdéteur lui fait: janmelias mrd souveriez-vous d° vd 
‚pent-être pour de Porgueis it-fait cha me jour son dddiior dek pat | dogteur Balpinier parvientà fairo-doufer de sa raison Adrienngelle-mème, ige dens d Nm vebidefla braih delen E des 
ÁhieMparte loin cette manièrebolide, il-est vrai, mais peu pigtì ie d'envì. | dont imagination cat encars.hranlée par les éponvantemegts d'une nuit ren ha ee mede ga weihapienverhenetes - 





paspbe dans une maisog d'aliënés, ek Pamène á se demander si c'ast une 


Voir le Journal de La Heye d'hier, peuss d'ihgedt goe le doeteur lui a doninée, ou ane trakiscit höeriblè Bont | CL} MrAlesis Daméuil: Î dn ea 



























5. ORDEN Li ait, ME Bdrudents! En excluant les femmes opèrer cette cötöimë ekigëerdd Enutanité et kt 1à “geljghan. le Diario de Governo publie un décret de kb, hetiw dans 
à la couronne et même de la régence? nous | Toutes tes sollicitudes du gouvernement, depuis quatre ans, ont | Île conseil rg en qui suspend les garanties constitution- 
a: rnemsegenrstiktdkekk ers  empenr.but.de-debarrasser lesmaaufecturier, wême-anx dépens.) Ae: pêbde ernappant das-ponmaiss lan-pljs Alendae ask 
î qui a sout masculine, goelle, étoprde ei Îlest [des autres classes, de toutes les taxes qui grevaïent son indus- ‘livre d läj j ée > rûïlitafre les sédstieux de la province de'Mino. 
vrai qu'à cette époque M. Thiers ne paraissait as avoir une si trie. Désormais, il pourra acheter à bon marché tous les élé- En outre M. Silva Cabral, ministre de la justice, a èté investi 
Eren úr bes rinces Bij ie ents ER i ent np fe abnisgpn; l'ouwifer lufgooüterafifde an gon cd Bik: pur ; scOrnprimerlamivulke sx cet effet il 
Ri Á rr we ä a i , i Berehär dB eed eN 
U y u iolbt a li 
est change es Lt 8 ERE KC RET ; ï gone hdd en 
pige eek Bme; e Fai son ; Bebplica ii Pricipe n Salresd ep j ds, Bra, out Îe toyaumg, He pouvoirs extraordinaires et discré- 
wbs “alu fietst su a qe un roi sage. Et nous qui cipe qu’il serait impossible de repousser , fors même que des tionnaires, suivant que les circonstances.ltnzigeront,: à Vetfet d'étontfer Ja: 
eit gist Km) es princes avec plus desoin encore | compensations matérielles.n/ gutraient pas été préalablement ac- En glas commencé on la brb agror Bs re 
s autres hommes Zi hip nous noustrompions. Pour | corùèes. ks vigueur, aux termes lenie eres aeeghachendn 
En: avoir comme les veut la fameuse maxime : Le roi Ben et ne ll est certain que les bonsiddritians morales jouent un grand articles 2 et 3, ct $ unique ct 7° de laloidu 6 février 1844 — Art. 3. Le 
gouvernement après que la révolte aura été étouffie, rendra compte aux 
gouverne pas, il n'y a qa un „oyen, c'est de les abrutir dès | rôfe-dans I' ‘esprit de beaucoup deeeux qui. viennent. de remettre cortès de Pusage qu’il aura fat des pouvgirs congédés par la dite loi, — 
Fenfance et de leug ôter Ge Se tdonain toute faculté de com- | cette graverguestion sur le- tapis, 1 Mais pärmi euxilya aussi des | At 4. Est et deme abrogde toute Ì égislation ei sens contbawe. 
ee et de vo Toir. ci Hraphnen one un, roi de quelque i ER tacticiehs qui.’ ont pas été fächés de eréer par elle des difficul- , Le ministre deli intérieur, en prébentânt.ce phojet de loi s'est 
ae git verde t pÁsdel Sns gës ye yebr. jütes’ les ‘affaires e | tés au paëti: qukappuiela réforme économique et au cabinet qui exprimé aïasi: tj 
sci" se En eerd dj Pilton, dans &prouvér 1 mêmé Îa ted | a proposé cette réforme: Les whigs, nous l'avonsdit;, sont divi. | « Lo gouvernement vbgrethe maatmenignh.d de «e vairdaan la né 
Et iva, Nötjs $ éhsons, ‘quant. à nous, jaue Ì la'| sés sur la question. S'il en est qui soient disposés à tout sactifier | cessihé de demander ‚de nouvegp aux cortès Aden ponyoigs extraordigaïres et 
KN Vr % i Sas’ gidroer, et t qu’ ’in’e | Ä 4 intérêt commercial de la Grande-Bretagne, àce besoin de. diserétioanaires, mais-és eirconstances rende tert ee demande hd 
bedie Biga ih ré,'délre un jrànd roi ï dans uni suprêinatie qe la pousse à chercher incessamment ‚des moyens! ble. Tei l'affaire est d'autant plas importante, que symptômes de la té- 
Mie fis ih Pe ys db Ee pony oir absolu. ‘Nous croyons, nouveaux d'écraser les rivalités. étrangères sur tous les marchés, volte actüelle annòncent un pt n s’ättaquant non scale Ä-Ia asap 
iëf-Atte brt he gien jent pour un roiest de’ da monde, ilen est aussi qui. sincèrement philantropes, savent dek citoyens, rhais endore aûx institdtions et au'trôhè;” le (it nertiët: 
nij ke 5 weldnts a ade’ iS of: ónté Eeen Dien hoùk, en jse nbéttrelausdessusdes calenlsde l'intérêt parement-industriël, pn e qu'ane ff gien dus Ean libéral rene de faire.” enen 
€ 5 Ee hijr jd 'ée bki d piye realise. dans motre! 1’ uriiëe se debandera donc três-probablement!lbrsudfibstagtra'| | rsihdnit, takt jag et me depdotinde' de! Ia ad artd: vaingu:à 






























ie d ien 





oté par les chiambres® 7 a Ee 
$ 


Dirie, à faire usage pendant, 

































































de! gef 
‘Evoramoùtè- Sans doute: beaute dhpampes: Gidmakkd RE 
i AEO Geant au cabief, il à failli périr sur cette mêitie- ‘Gues- I| loin-®appuyer le raóuvement, me mais. rpm, ala certi 
S tion à une épaque: où son existence êtait moins menacée qu’ A= | tude que ge, mouvement est, le résultat. dt excitations des chmpmissions, so- 
EEL ‚lourd? hüi, ga mons de passighs conspiraient sa perte, Il court, cialistes qui, travailleat à entraîner le prnple au: ‘désardse at, à P ardin 
N. i arti jmapafacharer,! quit a obteau di, 6; binet. dong, Ti aussi, le tlsque d'essuger: un Bchêr, et cette difficulté „ Ces 5 gommissions se composent, surtout dans la: prpvince € de. ‚Minhon, 
ús iele Sur RE des ceteales,etle parti agricole, qu rési. ajoutée à à toutes eeÎfes qui entravent deja Ia niarchie des’ afffejrós, vidasd du parti varaen, st aucun per: rsannagd) important du; parti ER hie, 
e eùcôre n° Ta We torme” $a0 ree 8, se pour uit. en. „Ángletgrre, Ine Taisse pas de d'être de nature à ‘Inspiter des cràintes sti je’ De weige Óstensiblentent Te frouverhenf, den id est il. úe fe. Nemen 
es bijde div: en pi 5: Len 15 jee ‘dénoùment d une lutte que | trois mois de combats successìfs a ‘elitreka fe p poúvóir  occutte dan cómité \reekèit. Des taillfer fs d'hommes 
Ormes, iki 9, alg tonjours at ‚| ie m me. caract ê e, …_ Fdela'clâsse infifde de la sociëté parcoürant la province:de ‘Miho, Wévds- 
site. G Est an ‚ce, de Kmer. ‚par ti, pour, fair 8. davär- | | tant, pillant, incendiant les propriétés, et surtout les aréhtves où sont: dt 
il ij hie js ‘A uese l'ayoue pas epco- ‘posés des titres de propriëté natrónale, Aussi le gouvornenzent nilêbide,fil 
‘pas un seul instant À:vous, demander des: mnoyens afficageep lip erpen 





È « Átraties d Múgletórre. 





sembient ávóir réddue plus vive qúe Jämaïs. 


Après le vote sur le bill de protection, M. O'Connell a an- 
noncé que lorsque l'or dre da jour appellerait la seconde lsctuse oödeboedenent bte an de 

de ce bill, il prêsenterait,un amendement. tendant à faire nomr, asc ótzange. BEPA mal pe ay oet kb Pals nb geor 
mer unie commigsion d'gnquêtesur les causes: des teoablisagrat {pour,lag le Pftat a, id ee ra lors , pourquoi de pig 


HST 

Y P. 
OLE ét en, aen kerende As gg s en efl fet, d’, une res qui règnen t dans quelques districts del’ Irlaads… negenen “iévgment, es, pas ct d'où vient, ce fanatisme qui pour la eiste As is 
Kn 08 attaquêr ua r égraent d Ceritete? Sans ‘doute le’ goúvérre! 


Kat qa, db s.déjà, a jetórle,tzonble, | 
diet gbi sons Ai EE di Task keatogie orden fe) zt ani deus: chambres du parlement anglaid sontsaide par Ke plore  Pélfabion di 'sâhg gat 'a'eù'Îieu , rnâis il doit uti juste tribüt pn 
€ ee Pnt bne voul 1de. au dévouérnent de'ces ‘braves soldats ; s.sans ladoptton des mêsures’ qué 


göutBrriëtënt d'úne propositidn‘tendant à gecorder, à lord. 
Bk OH du En enf; led 8 iten Aeron gaa manu- # Henry Hardinge et au général Hugh Gough, une pension an- | „us propose ie gouternerient, ne répond 'hi'du tröùe aide, lu-stobilité 
a Wen órdan trl Beun nées, £ lest, ord À, Aap 


pa, Zg  rkdetië de 5,000 liesst. La conipagnie. des Indes vent également des institutions nt de- la propriëté:des citeens. Je-déposeyai: our As hürean. 
Tiëiôme it Â chagtle gesston, demandait, gu nom de l human révbrinaitre, ‘par la;eollation à'une pension de, 5,000 liv. -poùe | dem propositions, Tan tandent à Stupa oare erdee, tante 
ue Îh Wda da travail, td lt téduite de ST. eures à daje | ‚lord Hardinge et de 2,000 liv. pour le général Gough; lès sdr-: orn età omeltae on "vigueun les artieles 2 ;:3 ‚paragraphe unique et 


…t 


ag as il deden ‘adversaires, et 
Bi vien. éoaps ‘ont, di gi de, i ‚diviser, EN 
gn EN lek Le el le n a pas air d’q- 



























































är jour, ‘Ce je de, äc fau e lórd Ast ley, ug Fielden est, f vices rendus par, ce: deux personnages. De sorte que la conquête | Parts 7,de la loj du 6 vrien, 1844 8A4.et nog auten pg e que-les ir vidus, cou-. 
eN br led hi bat. AN de da Panjauú aurá Gilù ‘au Wroddorden Kobo dn: vicaris, des |: ‘pables, desditi p jent traditsd ant;k icon bele ear nig nij ende 
goten KE bie dane fi goeien | ijs par opdat mio pousioh dl 0.000 Uv: „bt Aard | agr er dn Et Pien 
: ti de ed 1 ut S 
hf Re Eg Je RA Ni molo Kn ĳ Emel en | Gogh une,b Arons et 7,60 As, St, Heverte, si? „|rt hr Bhaktbré' deelt eh Perinänehce jusdtr'à ce duik sort 
Pe, dslrie britannigte ernploie dans deg usinès En Ban esn et riNeuvelles de Portagdt.… sijne series. De En Ao 
1} ik ï t î 
egräver pour eps’ scale Teg, conditions de la produetion , “Lent (vér 'wevolutiorniaire qui behatesch. Portugal et à P pen tidti: band e DE he iëres “proje, ee an : 
ih aen | út” úrte depgetie telégraphigtie annongait être'entièréitent:ter- | discuss  projèt aútisi orig » en 


ABticte ter. Dans Îes distrlóts ndrhikistritifs vù: heten 
Négalement suspendaes, les: ilidividús sóupables::de- sédition ét rebellion 
sergnt :Araduits -devánt le: ‘conseil; go: ride ok pe “par. les. armes. 


gin, ne l' est päsprobiablemeut, &en juger par ee que nots libons 


sje; roet droom tt les prix de derd God oval Vd he Kager 
eit rn HMG Pen gjourd'hi d datis tes Jhufnaux ‘de Liëbonite. Le'gouvèérne jen 


5 SHYE 
Er 















Atheuertie deb Hp sts de Ii Je zn wt 

:  médiate du conseil guerre, L’auditeur de la d taire resp 
ëdlatéd: ninpptodittee de Mino. ‘Le éónite de Thomas, ‘minìs- | siég era ‘cbinme auditeur, et À son défaut, tout juge ‘guelcongüg: óu ahp- 
tre de'Vitériedr,‘ ‘én appuyant dans la chambre des députés, le pl ant. 
prjet du ‘gouvernement, aditque'la tébellion de Braga et | :'$ Uniqüe. Tout an disi Etre it Ee sed ser ictiötie werd 
d'autres pöintsti’ était pas une róvölte politique’; mats’ ur mou; | destitué dkar 8 Ifdèa a ij: fbètforis ubikigars: Sniò 
Vêkent söcialisto, dans lequet Iw'paputdöe'edoitóe:pai les eùné- | vänt Tes matras articles, Firs kran iig ont consta, 


f tera de varps de délit et qut lpg hes dépositiens dus témoins „enrdébaks serbat 
eana-dârer gas malheureux qu'on épuise par un travait, aatdes- |P râteùrs dg ek apen dee oh sed pn. < | ph pred: Vangusé st heesligostieeit del bisbeins awont 
sis de leurs forces commé une matière brute qu 'ilimporte ob: g sonnes riches. D autres or he E amal procédera; reina Au. jagi sld ya B heid ng, 
pat. kes puêtepdris. Lihótaux sini aútabithen? ik mesure, rien. né: 1 tête it getektd: baile’ sds les’ urs P heapiilenrgax dep- € die Wonne tre do, pré jud ice causé Er 
aitpduafacilg qüe da justifier: la,praite, dleselavage: tqutès.les täinbrigtes & Ies’ atutrés aten Mijptteliaistes „L'oppositien' des dex fe sor oy dux x-par culier gd ain EE, B ogsel de geerd fb: 
dank hdd sal xr lete ja test parts Pestwefisse à detlórder ke gouverderkent lede pouvoirs | iettra liés Pipl: bad dé he ministre d de Îa guerfe. 
geel es eqntrè desqu jes Y Angleterre  prateste. à - Bi ies ibik detmArdait. ° mei dee: abobetand: oe je as ‘da riet de ref Snuit aak 

grand hruitydeputs tant.d’ annde8. 0 mb oo on oee en j etträgrdrastes qui À ais gul’; kl „Tous ] Ee ale hd tt pr kik je, ba a an fx 


eain grt eme maen tga Sarona peer : PeRdis ‘Battiët, bt ete en miei majoritë; Bureffet voix é, at dopte es pn 


seeden ares iepalùt 

Dan aen Mais il vépand que lez principes 
diheunprijtà sont sapêkiette d tone goscalenls dà mercântilisme; 
es le oi tlslaaarilé:-da oing:det mille individus mêritent:la 
protvekion.da}n loi, dûteetteprotectien;ajauter quelques, vénli- 
wen pri derevient de FP indastrie qu’ i}n!est pâs. possible. de 



















en 
EEL. CH | : ELAN zer: agt 





EE. ERE 


Gongen: okuchoeng des membres nn ms de! et alen qui. enen ùn IEEE con väriëu Favor Haatemontie coü- En que la cò Fra) “Peúr offre 17 
















tage de-doiropinden, et, qirand cet homme tonvaimda ebt uarhdmme de:ta- | violenoepent:offgir ieux, eb maltant bla fag 
eN SE Bren valde ed ej shag Arad ad FM „cehoti: nen nfa:syinpathie,-Mâis, cetto profession action, il déclar gr 15 LE Seda cû kaki 
dk egt Vhaistorien et dont;on assure. ausl sega quslquefois „le, sptpogesopt, ger fte ;jed Boessdyerai phe-mtoins-dappféorer dvec-mhe entière'hherté:le | ol M. Thiers pars va. zlise 4 s comme de M. Sue, 
dette. pna entend:.« IÌ fant donner à la révplution.nn jéguite op : fait Bontil s'dgin; wi pokes-âd hae politigee. Vous vdycd que: je veux parler arlenage qe re] premier ap: Hie 
zemogadisbe drener tags lea ratings. p. Jode & deflatie ët-éloqdit orátehr (£), an de vos esprits nqufs: et-impétueuz | da é BE > Jif ehtants} takt 


út blie dire aM. de Talleyvand,; wmêilleur jrige en matière „de tactiqug | son jésaiterk döworer tous les matins, 

nekeer ral faotivéments orätottest « Subtoüt;mbsbieurs;. pdint de zèles» C'est là la première recette de M. Sue, sans doute; 3 mais ce west pas là 
dee: reslé, ealcaläat; pee sös edes; “nis frappakit vaïltämheat d'estoedbalé | la seule ; en voici unc seconde. hage REEN: tecetje , 
4 eaïlie. bast de frappait fort, PE et-on: combattant vóillprinmeistiäêréog | comme Ìa prémière ‚ n'est päs gis” M. Thiers 

Era meot. nd int ótr le! discassien -strrla Hbertó:de’ Pggolignë | 1 qwelle ne Pest en littérature à Pautgur du roman. Je veux in que ce soit 


bháft deverir diffhede poardbs: du -systérhe actuokpsijt Jun hasar d; ras on ayouera d: gis que c ‚est be un hasard un peu com- 
ile eva hotizhe Dihartive: ap Sotdat otdie la prva dans la mé- | plaisint, si fa res gent He Erve harden 
ace’ fá d'prö Et Nare Ein 


„1 dhasendtide partje de eattet recettes: dik dear enja, 

employer. Le carliste est rare sur le; ar hé. si aj hak darliste. on entend 

sa bredere ndianer, Me Thiers, olest-Â-dire, on, hemme. repfermé. dans } 
deden isnpratieablees eflifvandant degpansoinabsolu et le drpit divin … 

te Lelterhisht regant jm ans laugrand; ‘des’ opiniang, il mk 

westaitplos- quo send. da jaasote. gee M. Thiers ,onlait-dannes | 

dévorer:à Jatéynbatien, lojésuiëe: C'est. petje seconde partie del'aphorisme 

deM. Ahiaissrue. NM. jaan x: mag d deimotize enas action leus, Jes mage 

s favorisnient.stugulièrement san entrgprise, Une gr 

pole denn lenghanbresc pi devant apiiop, sur lali- ES legerde sodtever Gepionlde Be 























lée, il vient parler, à propos de laliberté de Yen geperbndnt; € de-l'institùt | manière dont Padt 
| desi Bsuiles el”:de da plaoé ‘geris®ardent bi Beigigut, question qui a le dee satisfaetions. ‚gugtidiennes edet 4tá Je spra prep 










Gide et ide déchaînêr dès temipêtés. j bile du sucoès de son. livre et.du: saccès,du, herl Constitut, hee pe ì 
arten KH ‘datt ge Ì uil Hont drlkeite:-detre plus” ri ent Berend wil le’ rv: dans serhlaitjainsi. gehen, appa aster wend st er 
dennen le gent pohie.se | gis ireówsEniddis gren vertices, (P er wd blemen idg risé Pancjen,' or peut;d jr, agf il 
5e ae tijs deiieaam; gld EPeird plaschaathetait? dek | stie dh AS : te | veppdte gussh loin. zengen H0 ges Eanecetian pi baaapen l 
tin ij St la lihessâ,de Kevenaar chen man | 1 Tee je Tele jede senior; zourd | gn augur de Ja dropoicmpdagde, vans entend begaan 


ne orateur Paeternt dn at bou de lânce drame-manière si har | itées ‚de, guerresr d'ure:-despptisme ‚bri tr st d 
& HER heredia Lied: r&urseHle; Cette wlolamatión en fyvaarldes | empartaiant. bind Camps ahaaa ane 
vtirebe dk thtt Pee poat: Jes adversairks de là liberté de Pensei- Ì pas. du, seeritaines at. fist, banger parle me 

sk L ini 8? vi alat | Pe hetek zefls óeabsBedht an É … Ì sm H t- 
pf ilanine ‘dans dep. wende hee, hl hnertsenoft e savantë confasior en- | enchatnatsheglibertss Qulestrag. aag Praoben 
gee eksooue UL OSE s ep. raparer.E If Pe gen sr iehelmemgerh pétablissondent des: jésuitos;. als ré* | à choga iest la personnitieatien, d 
enn, leur posi get  brillante, et edje amis co Ee fel e | ben ma Tè KbEPRE Heasergnegtdnt Waltun jésuite, et: In. première re- | Ghampsdpsite, fat, homme, M.:Sus a Atns 
glas teóp: savoir! oelnan ben ile ertipicnt ds gan dif si is (| VLC Be TM Silo’ AAV Brive, “En-dlfot, da provojaa un ‘grand ‘maouvement | corps at cOnplebde facture sus Ja-glaiee! ki 
anaient corhpté sans KEanta d Ë lin tage „:[Uhdbersité, pelptánt en atkenldent larpprtie, | de vanderillis dans les EE 


gatpeurduoi V'anoindemandée.sonsla.rastanration. &, ane | 
1830,2. hant eeste peurguo: JA. gel | 






É Ee k | rèé chat een Jedding on lore ‘Létedepszinivbrditarre, ' où ’ j et des déeombres, du. passé Jg. secon «Epl ie: da; 4 
ar te En Buul nés he P ade gei 5 HGe ni afkbiei ets, vi Hoûties! avidds: dorpbissanco;” zihommés || Const Aje Napoléon. ra da mist lebienig 
eins pi a eet ade „hatent., wis: ede tiet áttifns cort p és un stil nierhbeequisoit pair, député, | angnel, il, amvaast „dees issues vans, has gutes 
mi gan ta dikte e nd EN wis, dl cle Heutral,: orleeiler dre, clef dedigisigng‘tonma bieia || haïssablesdu nágime imperial dissiëpu lin gt misp onsite telée desen 
& eoyftre-scrte® n q Ht? tri it He late jänk dad fesaites, qui dtaprèb beus corsti- ;| nes. généretions axcusés,. et. le despg ri En lar E 
‘ if Vrtidti hep rn plas ponillekraceohdrt die nd zeprésenté gomgne, na bjentait, jede greep jij iten, ch les; in 
tion ej iet Ke oen ) rl gangingik hb An IN ligenees populaires inclinées vers cette bie d'aventares ét cette esnben Be 
denn ui, appelaat-Emdesl,n ep a bear rije pipi loi goud Se vint-Â ar, ls Ipterie.de champs -deihataslle où les, sde. o6 temossendenkeder 
entp: bai Worhe. ee btn cha ' EK ane datst Co jorinel| Dee wniwerbitdives avaient,déjà établi | Jeúr „eristenge. „Bonke, s. titres, ek „pprkune „railitaire gr Ane 
esse de-rómpse, tant quentie } 1 | fat Te'HBerté dé Peridèi dadde eraivuatjednivedr ile gerangeerd eel mert prématurge:, voild gulle stan; d 
da de pininte: ‚do san épéeiug en kali i k NBlaPet, Wlitng' té ”stylenoml. Stdsb ehabgpea do Inoutron ‘u esprive te | ze goumprend: gs cohen 
8 ger it Îe-resstisoite.Il-y cut vrai # E s et aux imagijnationsdéj éjä frappées, ces jésurtes déjà réudud si odieux: Ien Gablans,la: ages ï 
ere oh midbere at ED Ceradf RE | Pe EonpBdsat Br effeovabfe porthait de-toater Guk Ìd ruse poat fikt de geur, lu ikencEl. oR,RP jen 






wpa geur aides 4 
&houtéy de | ae nn ardin laps al kiki 
, zis Rem Rt ies inian, 
be Bn. ir stie ir eere} ker id zb zware data wa 
mhgssand. a teel ze > Ds bex geth erat HÈ ek & A maes ee rd 


dein salons gependant jeorandeg is | 20 


& ahd Jahn le’ Ere aremersesd 
mèt si a pen Ô mienne. Il 
ed 


ts 








on Äde: par voniâgtent, il h'entrera pis avecseux dans une'|::. … 

; „Nouvelles d'Espague. SRE oase a ph ‘de prinbipen Il ajoute oil les iuvite à s'occuper’ 
5 dt AIRHENalaataaelacs Leif Galadet Abya ie plutôt du pérfectionnement de leur industrie, que dé venir; 
deSäntiago par le général Conthâ'se cônfirme, et'elle &tait oti- } úmpörtaner le ‘gouvernement par des pétitions collectives, les- 
ciellement connue à Madrid: drars le:soirée du 27. ‘gueltes tre soht àù bout du compte que la répétition des idées | 


TART NL REEBTTEE-DESCHEMIEN DE-FET,' zt Vatten cd et 
— Eediteetton de chemin de fer hollandais vient de-publiët dn’ 


'étät totistätanf Je hombre dës voyagenrs et des marchandisés N 


































traüspörtés petidant le mois d'avril dèfnier. 


L b d i t] sh dans bl Départde , _ ____ Nombrede Produit.. 
© eomDat a eu lieu sous les murs de Santiago, et Jes troupes | Ax primiëes à'Shtiëté dans Tes journaux et autres publications. » voyageürd. rr 
royales ont: Peri ‘dens. Ia. vil bok Ailho Kvac les róvoltés | aap RE Ae en See à | Amsterdam. ........-…. 14,227 fl 18,168.134: 
it Mdéroufe, Cous-ei, pour echapper à une destruction tg} On écrit de Berlin, le 25; an Correspondant de Hamboirg : | Harlem. o.:OINDINNS, 8621 Roog 
tale, ss doht töfegiës BGG 16 dolen do SMTHEMAEGA on 16} cArgouc'hui archevegne de Baten Gasten a HA tegn sh midiende| Leide... eene. 140 oo Wi: 
retenaient captif l'archevégae "et; grâce à la médiation de cet | articulière par le Wijd Poladam, ILn'y a plas dean douté ki nerd La Haye. ........s«.. 10,565, hb 75 TE 
\mpomtaat otage; ik oat obtenn pne capitelation dont les glanses f Aéfmarcho de larelievògue auprès de S..M, Il vient iinplorer la elende vA-Ballwveg. ....:...... — 288 8945 
k taat otage; 1 ont opent, Due. RRLIOR € If Foyale en faveur des prisonniers politiques‘de la province de Posen:Oùn espère! ie aen en 361  …dû650 
vbn manvomens Aa brl ho (conse opmane on val | Eittnt par dn seg de rie dich qe lei pres ane ette an a 
dj aliteparoni Jes prieums iets vont an naentre da LEUD mna à in: BB ns, . Ld 5 5 Velienburg. . PR at Ted A #86 Ì 368.85’ 
--Älparaêt -gae, tboisrjours-après la victgire de „Santiago, Jp | ;L'Ántriche parait âvoir eútièrement approuvé le synode qui. '» Piët Gijzenbrug. ..….... … 539 Seri 
général Viblakorgà est enteé deson ete à Lugo et ‚a faitipei- ) sg. tiendra prochainement à Berlin. L'ècrit de MM. Ruppstein eti » Warmond. en ee een ee 335 n ki 18 : 
sontrers trois ceitstebelles. «>: ot en stat Á Snethlage, gn les opinions servant de base à tous les: „Voorschoten ........…. 382 Ei 
Ce double échec recu par l'itksurredtien doit:entrairier „la | tats évangólijues, a obtena, comme nous l'apprenons de bonne | » Nieu w-Oost-Einde. nd 1238. EE ) 
deïfiëntiioh dò debGalliee, et. it ést-proballe: gille:Wigo et Porfte- | source, dit la Gasette de Dusseldorf, Y' assentiment du prince de: Transpor tde voitures, etc. .. . — …__: 618785 


velt gedane nere pou volt “des, Gifontinkes.: Hen vat Metternich, qui a déclaré, dit-on, que 1’ Autriche aussi se mon- 
den een de Sitiage dr deligh. 7; aak … ur: Á terait favorable au synode s’il se Real dans les limites de: 
vubssucnès dugónáral.Gonokts dpparteruneignande foroe au jÌa confession d'Augsbourg et ‘les dispositions de la paix de 
cabhemikenits, car non-göutement ilirendàn zutilistbre toúte sa | Westphalie. Ainsi F Allemagne niarrifestera aussi són ufité dans 
BBOPR AREN on: Ta hór tree dte Heubenpacitiis de T ëmeùte, la-discussion de ses affaires religièuses, attendu que \’ Autriche, 


en rebel N ge nlanon ene part eans de Maene Hurt ij À son tour, a déclaré derechief-qu'elle protógerait la confession 
comrbë GAién C= if d’ Augsbourg et se porterait gatante de la paix de Westphalie. 
président da conseil-comme unique moyen de salut-guirestât Ì en 


| Fotal.. 43,196 fl. -48,464:01 
Montant des mois précédents. . 105,481 112,128.18$ 
Total général. „.. 148,677 fl. 160,592.194: 
Nous donnonsici le relevò du nombre des voyageurs qui ont 


{ parcouru le chemin de fer rhénan et du montant de la resetto 


















älever \á ‘têteet signalaient le rappel de l'ex-; 










zi Bnn Nien VOM _,. | pendantle mois d’avril dernier. DD 

à l'Espagg GEN REEN GE: AA | “-vÂ da requête adressée au roi dè Bawière, par plusieurs habi- se Nomtite - -Produit - … Produttdutransport' 
—ië rd Ee - Gene kn nd de PDT un houveau | sints-da Palatinat à leffet -de rocornatitre bes‘ communes-dissi- STATIONS. des - des _ des marchandides, 

bando qui preserit à tous les habitants de la Catalogne de remet- | déutes, S: M. a fait répondre, qu'en ‘vertu-de la constitution, | 


voyageurs. _ _vorageurs. voitures, cher; êto. 
Amsterdam. . . …. . 10788, ‘fl. 15,660.15,. fl. 3,295.60 


ä it \ys lar Iibertó religieuse, 
het nl daha rea 1882, _ ‘601.20, 2,75 


bette demandé tie pouvait pas être repoussét,qù'en conséquence 


ed en dr ad 













nl Gb Bei ed eee ee Ee iet vil ar aar a de oe A Ïl btait permis’aux pétitionnaires de célébrer leur culte en par- Laan-van Vreeland e D5h, 475.60, 2.08 
5 Le National piblie laypreclamation adressée. à armée espagnole par Ia ticulier, mais que, suivant l'acte constitutiónnel,ilsencouraient | Nieuwer-Sluis .... 644, 304.10, gj 2.95 
junte suprême, qui s’intitule la juïte directrice’ du mouvement national. la perte de leurs droits politiques. | Brenkelen …...... 1238, 460.25, « 3.90. 
RENE Kh eeens en pins bgibonder sont liga ae EEA | | Maärsten. ...... 731, 365.30, Rs 
nes, [os plus “igfiobles ‘contre Matie-Christie' et colitre ha Frafiée la | En de là Gazette Universelle à'Augsbourzlui | Utrecht. . …. . ;:: 9220, 0,835.—, _ 2,040.1Â … 
ee sld |, Ue sortemondant delà agf DnioerseledAagstonsg dai, Bueeote cete DD 11805,” 24.607 
KOM, vrt Die, Úb er odd dt ALE sr se AO eed ce EN er neg er Maartsber. en en Maarn In 301. ee 215.40, … 1,05’ 
didi: „de cette: lamation: … °*……:- 7 u t se faire qu’il.vous parvînt des rapports exagétés seyr les | eht ad Ei de in de DRE 
hie pee rgnde rein, me Res n Ee hits gern ds notee- Îittbräl, et qu'on leur attribuât plus: Ee vetdrehe 704, -: 621:60, - 285.64 ú 
»Dans les quatre provinces de la Galice, voe compagnons d’armes se sont | d'impoetance qu’ils.n’en ont ; c'est pour prévenir de. pareils rapports , que a VEE Ge 790, 556.75, ne 6,08. 
unis au peuple pour arborer Nétendard de la liberté, É | je: vous adresse” la communication saivante. Dimanche dernier iest sur- olfhezen. eeen 188, 108.60, 10.02 
»Sur d'autres points du têrrituire, òn a pouisé aiissi le cri de guerre contre ff stèna-d. Isola un conflit entre les magere chasseurs de nie Arnhem. . . ; ..;. 3887, _ 8.363.50,- - 2,876.02 
eet itai z lrypgeritees intrige: i mogte pour | Jb is en.vinrent aux mains et baffaire fut sì vi tà huit | Ee OH ae hen 
Pb NE En rt te RD, ette i| 20S deusspartis en.vinrent aux mains et affaire fut sì vive que sept à hui re 









é ‚I} Gadlamidup rde pats at d'autre furent mortellement blessés. On dit que les 
Épuise toutes ses ruses ou dÂsraot. í tenptelirdhp -d’Espagae un prince sel 7 er peen nn heli : 
Nele au coeur flétri, Lies be ari sed et acc vilk ne nous traîner à in rr een gea ei ramde modération „tout en se défeùdant vail- 

5 de Kome to 2Güternemen rsovnservnrwenbooven UI ian Meede EEn Á NN EN 
ekeren dede | [Dasha dellen hire est lennie ar gazon menwi- 
here 5 p- | giero sbirdargezige violates qui. 


__ “82591, _ 38,685.50, …6,548,48" 


he sehr tal r "_= Ôn écrit de Nam 30 avril : AE s 
Bdiepar:lánort de:lten:bt de autre. ‚On écrit de Namur, le bte EN 
N | Bien que. cette scène se ptp ariemtjeopbondhert relieken sane’ |$ * Metiraitik vbu kien, da d'óglise patoissiale de Jambe „ I'entêtrèineit de_ 
‘peuple, Bt ; elkwenge“condidérable de pereonnes„gui' faremtbiehtt-disperstespar les; MOIS bämte de Liedekerke Beaufort. Janiais cérémonie funèbre nae at- 
uidlos. anika | vagerits! de poliée actourus-suf Ies lious. Hier soir il:s’est formêtde. nouveai' tiré bard rip aussi considérable. IÌ semblait que chacun cûtàcwer de 
ze. bhi Ss Lof @rés-da Molo-del Sale-des- attroupdtnents qui menagaient: ‘de prendre un |-rendre ux vries homekágetà un hero aussi uaidersellement: ägretsé et 
ge werde tibkek derrt Er8 SNr infrópi es Léy-t |“Gractère:dângercux , mais les sergents de police sont parvenusà rétablir | qut était vraiment loupbog des pättrès.. 
Ain; Wniëtler, fe Héros de Pirladertada, Luckidinet Morel | Fordre sans qu'il fût besoin:de recourir aux militaires, qui avaient été con- | 
bel , te Héros de Pi acetfada, Luchdiit’e 8 | ares, q à 
rd! voris'àppellent! “Vénez'vous Variger 'sóús lédr'bánhtêre! | signés dans les casernes ct auxquels on avait distribué des cartouches à 
iêre' de la pâtrie. NES ‘balles. °° GO Ee de val Ak san 
& Bkijuate suprème vous le tecomhlande; elle ohsérve désormais la conduite: |: Yapprends dáns- t au’ urie partie des troupes en gar- 
Bevin am. HEN er eta eon’ iroude rg. |,” pprends dáns ce moment qu'une partie des troup 0 8 
foli bhsel Whe eene loan dd nison dans le littoral ont tecu fardi de se rendre en Italie ; on balen 
rs el ' : . nj kk Dye be . he À PERS , te . . k E 5 KNS : 
5 AE EEE Pee | ‚dit que des portions de territojre. de Yêtat de l'église doivent M. Alex. André, succédant àM. le bourgmestre, a aussi virement ‘égu 
aci Anbe Jee dd gt, | Etre occupêes par les troupes autrichiennes. desasdistaûts.. he 
AR tt pa ied Eifel 6 deet oogen ad ä zn Avdt de qüftter’ Alger, le grantdudùe Constantin de Retsste h teke 
, ba ao Jareh: tozet sense gen dr Ke et 5 Ì IE: -metéte dadel gens Aden raped egg 
Li # [Fer pildidetieë Bu eornité-des dames de charité de secours prötestariks 5 1, 
[ars NOumvelles et falts divers. [aios la'supêrdedse des dames de laProvldènbe, ie 
TREES [=tQasdenit dé Nimògue., 2Bmerikeh aang oro ed en tefie Let oer „129 | mr Casjours derniers, Ibrabim-Pacha a visité Phótel- royal det Fva- 
r le | Al 5’ esbfuniegdsit; taguelikrestjonras devant. deihurBaltdesmettoerikeng ien | Tides: 5: } Ei Ener bete dake En 


































Lita 












“kes quabre' coins du poëleétaient ters púr MM. le: alde BBchax; les 

herb de Woelmont, de Ceppin-etde PARâle) br Ren Se ete B Stg 

‘La fatille du défant:suïvart le oontidi.: > - We ERG 
M. Beauguesne, bourgmestre dé fa coïninuneyse‘rendant, dn cette: triste 

‘circonstante; l'orgarie de ses admigistrés, a pronönet burlatomibetde. lt. de 

‚ Liedekerke uh discours touchant. Lt 











ta couleruné goutte de 










bpm aldlns Seher 





EMED PA 45 >; 











EI 


sé au 










7 
eed vas cfeagril:: 
a 3 eten, Ri 







































gouver de Tat n Dd: ‚jl quiimérit ij Aâtersdes, que eglöhreb, „Klagb Secrme; } S.A, avait erik, EE Han mneartchal: Ane de Rek gio, gouvernett Îe 
directe engage wefnek Ie sontngpetransatlanti ek end pardeernmetkertmastehdntsterisn. Ds dans Psteltoyat Bve RP ENE Eihngitre sond stihiedicer, 

oe | FS Ge ronocdtee & volke péti en de manière | ore affaire de sévices avec violence: Le frère de cette femme secvtt. d'irt- PE rie-vrsider Ee rest fet ken ek 
groduperdn koliësemblable.” Il dit dans sa ré- | STPre2S ea maptomime fy détaila ;-tontes lee ciroans- | Clrittk: Te prinesjolitese bri pk ide 









hi ú fances du délit d'une manière si erpessrge, ebi clatre. que le tribunal, sur |’ plérieist vétdran:g les-dorrsander Linesb Weem vohaaid Mme 
ts’oceupe de cette question et que |; ie dak par d er indie de culp El : ’ 6 qu a 






















. », . 4 ‚5 ee 8 , « . 
Meow nit enke 6 [sä déposition , appuyée par d autres indices de Hé, prononcala |: A midi, lepfinve est-attineletlenk danaant ude het atb 
mates it sait quekles Magures il doit pren- condurimätias de prêévenus qui sétaient renférmés dans uá système de |-pâgné de ML fe colonel Ti e vaderen „lr aurelie ; 
itables intérêts:de ândustrie nationas | dégénation abu. 7 de!SolitfnePdlchta, vinajdegerfdkal Be latine Eg ybtiëtme, et de sès offitiets. 
f ir he: i ALF ' keset? NEEN A x Len Ean 2 a ë CT 4 HN 


LAN 







































Ë re ne en TER: 8 r 

enn | H He an Poa kest Tan om ns En KN ET A Pats: bent : EE ank 

tion pässionnée favorable à ambition de M. Thiers, populáïres, il les jette'hu milieu d'en bal de carnaval, de grisettes et d’ou- [Eh bien! détrompez-vous : c'est comme moraliste que M. Sae-a éerit ces 
poputares, J 8 p que M. Sue-a écrit ces 


M. Thiers, en effet, a travaillé de tout temps À.ráttachér se Vorne àu 
méúNemdnt napolgònten. Nest-ce pas lui-qui, cortime rhinistre, a replacé la 


vriers ‚ dessiné avec, urie hardiesse de pinceau ct une cradité de couleurs pages étranges. — « Quni! c'est dans l'intérêt de la morale qu'il fait, dan 


‘qui feraient paraltre döcent et, trtaide Te faire de M. Pigault Lebrun , dé- 
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moi d elk. mini gat, présilaït Aa rétablissemént de son image sur | dé Ta plume de M. Pâul de Koek , dont le style , ordinairement peu collet- | vant les yeux les pas sdéalement cancanéset poêtiguement tortillés, telle. 
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Tous tes Iavalides habitant Tiôtel. an: nombre de:2i590, étaietit on ani-” 


‚toemeis EL bataille dans la grande coor, etsoustles. str iks 
ne aha ke tendaitle prince à la porte d'entrée. S, A;,s'ést, montréë à la fois 
“son en bouchdrd de tant ope et elle en a tätiefgné ‘sá reconnais- 
_sánce dans un langage d'une viväcité expressive. « C'est beaùcvup trop 
pêtik taoi, a répétéle prince à plusieurs reprises, Te Venais visiter vos braves 
soldate, L'honneur elast pour moi. » NE 
TbraBhid-Pachá a parcouru l'hôtel dans toute son étendue. Il-a visitë suc- 
eessiverhendet avec nne curiosité pleine d'intérêt et-d'intelligenee Yinfir- 
merie, les dortoies, la'chapelle, fa ‘cuisine où il n'a eu garde de- nianquer 
à l'usage traditionnet de goûter Je-bouillon. …… nn 
Le prinee a été ensuïte conduit au tombeau. de Napoléon „eù #:a donné 
des marques d'un recoudillement respectueur. L'émotiondu braveet vieuz 
Solîtan-Pacha a été plus vive. L'ancten capitaine des hussards de la ‘gar- 
de impériale a senti, dit-on, ses jambes fléchir à moitié sous lui en se re- 


trouvant, après trente ans d'absence, si près de la dépouille du grand cm- |. 


pettúr; son visage mÂlc, brani par lé ciel d'Egypte, portait- l'empreinte 
Lurie douleur profonde. et des lartues ont cóulédesesyeux. °° 
‘Als moment de quitter Phôtel des Fnvalides, le prince égyptien á expri- 
té de nouveau toute sa-réconnaissance ar maréchal-gouvetpeur, en ajou- 
tant « qu'il était fier de s'être trouvé quolques instants entouré des plus 
-braves- seldats de l'Europe, et qu'un parcil établissement, imité aujour- 
Phu. pete" Wointes Pes natidns vraiment guerrières, était Péternel honneur du 
Dj ved FPavaitfondé, o : 


…_ Jhrabam Pacha a visité ensuite le palais du Luxembourg: Il s’est long- 
Kppape arrêté dans la galerie des tableaux. Le Maréchal Moncey à la bar- 
zriëde Clichy, de M. B. Vernet, tabléau que S. A. connaissait par la gravure 
hr ponden paru vivement l'intéresser. ‘En: voyant: le’ :Massacre.des 
% ekke, 


deM. Horace: Verster, Khrohiim à détourné la tête, disant-que_ 


ee n’était pas lá. le portrait de son père. Une persönne: lui a fait remarquer 
que M, Horace Vernet l’avait peint de souvenir, il y avait vingt ans ; mais 

cette explication n’a pas paru le satisfaire, Il a passé rapidement devant le 
„Massacre de Chio après en avoir demandé le sujet. 

“de Le gopvernement anglais fait tous les.ans un relevé ezaet des 
accidents survenus sar les chemins defer de la Grande-Bretagne. Le Board 
of Trade, ou administration da commerce, qui est chargé de.ce travail, 

vient.de publier son rapport pour les années 1844 et 1845. 


HI tésulte de ce document qu'en 1844 10 personnes ont été tnées et 101 


ent été blessées. par suite d’accidents de chemins dé fer qu’il était impos- 
sible d'émpêcher. 9 voyageurs ont été tués ct 10 ont été blessés par leur 


faute et leur impradenee; 36 employés des compagnies ont été tués et 24 


ont-été blessés dans des citconstances qui ne présentaient aucun danger 
‚pour Ta \vie des voyageurs, 45 personnes ont été ‘tuées et 9 ont été blessées 
en 


AA . 







ke) 
é,entroelni qui affecte les voyageurs:sans que ceux-ci Pi 


ijnes de ce genre Taccidents avec celui des voyageurs. transportés, on 
hd vaa 


„vòit quë’ fit très-minimes sur les eheinins-de fer. . 
““Ainst, én 1820, pendant tes 5 derniers mois de l'année, il y a eu 28 acci- 
dents, 22 Tires: "blessés, en tout 153 victimes, Ce qui donne1 victime 


pf 89,16 vorageurs. EM Ae Be 
…, Bn-£344,de'hambre des: adcidentsa éé de 29, aelui.dog tnés-de 24 ct 
a} olkessês det 294 en tout 98 vietiazes; propoftion : £ victime sur 218,018 


Nord RE EN 
+, Bm4842, il.y deu 1@aacidents,;5 tués et 44 hlessós jen. tout 19. victi- 
mes ; proportion : 1 victime sur 1,124,128 voyageurs’: … 
…: Ee AABil y.avarb actittents,-8tués et 3 blessés,;en tout 6. 


ik ten victime sur 4;262,087 vayagenes. oc 
Ka 184A il y a en 34 accidents, 10 tués ct 74 hlessés, en tout 84 victi- 
Eat rar dg ap pese CUFSs; ie; 


victimes 5 




















the Residu 5 je 
: proportion a augmenté súr en gen 
AB Menon dol Sayer semaine plan deinen de pou- 
„Aipweprelongsmants caps range op signeren 
hes sompalgonaende ehomiande, fen ant en. ontge des aopyoisrestafsttes 
Nen à ure vitesse Je 90-Rilombtres à Pbeure, et‚il en est rele de 
. nemrhreux pecidpnts. vie hijs EE er nEiGEN at eter. 
— La ville de Fulde, dans le grand-duché de Hessc-Gassel, vient d'être 
le théâtre d’gn grime atroce, inspiré par le fanatisrae religieuz. In 
‚ Lebruit s'étant répandu qu'un jeune écclésiastique de Fulde, M, l'abbé 


eej Schell, quïétait parti pour Francfortsur-le-Mein, y. aurait 


ú 
‘dl 





 abjuré le:caphoieiame romain,.etemhrassé le gulte germano-catholi 
fondé par M. Ronge, et qu'il devait toom Fide ad dernier, Asi 
hgares du goir; par la-diligence-de:administeation des. postes, environ 
: Janis couts-hemimes de la pppulace, armés debâtans et de. longs ‚couteaux, 
„Sá pónhirent, vers cette heure, aux environs, de l'hôtel des pastes, où ils 
pogssatent les cris de : « Meore Schell ! Meure Papostat! » 
RER MEe: arrie quchijderminntes apcts,-et comme .M.. Schell ne s'y 
_ trouvait pas, ces indivìdas se rendirent ay pas de course et cn répétant les 
\_mhêines Erts,'à-la maikan alt dette Te jeune ecclésiastique. Là ils lancè- 
‚fent contte les croisées de son afpspartement des pierves quïen brisèrent les 
“titres cf Jes châssis ; puis, plusieurs de: ces‘ forcenés pénétrèrent dans” la 
“ laison, ok sertrouvaiënt seules Îa sceur et lá cousine de M. Schell ; ils 
_frappêrent de lears bätons ces malheureuses femúnes, ils leur táilladèrent 
‘hoeriblément le visage et la póitrine, et ils arrachèrent les deax yeuz à Mile 
“Schell ; aprês quo? ús sè retirdrent en vociférant de náúvelles menaces. 
"> Ea policesurvint bientôt'avec un détachefnent de troupes ct dispersa l’at- 
troupement. Up grand, nombre d'arrestations ant été opérées, maiá on n'a 
pesencore pa découvrir lets duteurs des ernanbés qui ont été exercécs sar la 
‘kisar et rei ear an paf ro vegan gien ont été hens 
“pörtées’à' Phôpital, où ches ont,arrivées dans un état qúi laisse peu d?es- 
2e, Te letlenidin aú toîr,"àla'même heure, une foule compacte se réuriit de 
“doûveau dais le voïsinage de ['hôté] ded postes, poutattendre'M.' Schell ; 
this la fore À ds gb): ptênvent et Yón sait qüe le directeur 
k Eeft: ML Schell, qúi te trouvé encore à Franc- 
der 4 fkpäs veloarntr’à Fulde, äcútist de la 
ue Soatre tui daùs cette ville parmì les classes 
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ours après Te carhavál; les feoliers de la grande prison 
sE niëtipe en’ Hberté ted deter qu sont ppd de 
Me ‘gatdë les burprirentet ártêtèrent la tentative. IÌ ya 
ÉAkerfaë polstiques, Il päraît, d'après la feaille alle- 











unè ‘scène afigeante qui 
hatätanite'de se village, la 
e; est mórté i'y a duel 
kai rendre les derniers 
it Kéderyé pour les non- 
Pit, ler avait été 


vaigetale 
Y rie 














Bokiamation arrivée, le curé TOM 
3 Feld fnatiques se sont amentés éolitre RPEORIJ 
| eorps ane hérérigfie pop 
kad út,” gt Btáit ven ú pdùr jk Bk 
ged pager pee mn paf gei 


IP Blo se 








| Étáit morte en lui laissant, par hér: 





vinant aux réglements des compagnies eten voulant passer sur hen er fe ve ei mrs B 


geared aotidenig ui puissereiter pels ‘rginie daaar le! 





 beeuf pour les enfants ; dans pe 
dar, 


‘sistants, 






8“jodrdlt ‘allemarid, Rome aarait de'siniguliers {- 








état de se ‘procuter des bras pour be moeurtre 


— On nous raconte, dit le Journal du Loiret, le fait suivant qui montre 
tout ce quc peut produire le génie de Ja miendicité, Il èxiste dans la paroisse 
Sainte Croix une vieille pruvreese;quën’a véen jusqu'iei que de la charité 
publique. Elle était inscrité comme indigente au bureaa de bienfaisance, 
et chaque semaine elle recevait des secgurs en argent de plusieurs maisons 
de la val 8 maisons el ait 
femme de charge qui depuis s’êtait étblie épiciëre, ruë'de Bourgogne. 


L’intimité de ces deux femmes était. devenue: plus étroite dans ces: der- | 


‚ niers temps, et la mendiante avaît confié à l’épicière uú secret important 
‚sur des sommes d'argent qú’ellië aväit dans son domicile, Enfin tout ré- 
eemment,elle proposa à sor amie de lui donner tout ce qu’elle-possédait, si 
celle-ci voulait la prendre à demeirk et la nourir sa vie durant. L’affre a 
été vite acceptée, ct on a procédé ces jóurs-ci au déménagement, Ce que 
cette mendiante avait de piëèëë de monnaie cachées chez clle est in- 
croyable. ns 
„Les pièces d'argent, les sous, les liards étaïent soigneusement enfermés 
dans des pots, dans des terrineá de toutes grandeurs; c'est au point qu’il a 
Fallu cinq voyages sussessils pour transporter en ‘hotte chez l’épicière tout 
eet argent. Enfin une-énorme terrine, trop lourde pour être portée en hötte. 
a été placée sur un camion avec Îesíneubles.- Mais quamd on est venu 'à ‘la 
décharger, la terrine s'est déföneée et il en est tombé sur le. pavé une telle 

uantité de sous qu’on les a ramassés à la pelle. Au milieu de cette masse 

le monnaie, les pièeps de six liacds spules étaient assez rares, car cette fem- 
me avait eu la précaution, lers de-tä ÄÉémonétisation du.billon, de Îes chan- 
„ger toutes. C'est aussi en.pièces.divass liards qu'elle avait payé son dernier 
terme à son propriétaire. E d CA es nd 





Au demeurant, ectte pauvresse. gjêtait acquis par la, mendicité a for- | 


tone;qu’on évalge à 27,008 fr; L’épiciére à laquelle éé d-faie donati 
tout son. bien vient, dit. onj-d’ashgfter vpe maisor, de, 20,008 bns 






même où cette femme donnait si gnéreusement 27,000 fr. elle ki ek 


encore. Pour elle la mendicité n'était plas un moyen d’existence, mais une 
habitude, uu travail, une profession, Sa mère avait fait comme clle, ct elle 
lage, “0 francs de rente viagère pla- ; 
eés chez un notaire dela ville. mat en ede 
Aujourd'hui que sa positian est connue et qu'elle ne peut plus demander 
Paumône, elle craint de s’ennuyer. Élle sc regarde comme une commer- 


gante retirée des affaires. ee 
Ee CC MoRURSANGLAISES. °° - 
C'est un ancien usage en Angleterre que le jour où les fils ainés des 
grandes maisons atteignent leur majorité, est célébré avec toute la pompe 
‘et Pétat digues des maisons princièrcs d'aatrefois, 
Jeudi dernier une fête de ce genre a cu lien à Stamford pour célébrer la : 
rquis d’ Exeter. 


Dès le matin la ville de Staunford dans le voisinage de laquelle est. situê : 


le manoir de Burghley,domaine pakrimonial du marquis , avait pris un aït 
defête ; une foule de villageois des environs ne Besijn des oe 
Ô5 ai Pon dtälit Îe eucaperaisca du jodliee’ des pimpen bi [rates tautes les boutiques étatent fermées éomme en un jour de solenn: 


‘publique. Une distribution de 100 hv: 1,200'11, a été faite aux pauvres de 


Ja ville par les ordres du marquis d'Exeter et tous ses petits tenanciers ont | 


regu une Ìivre et demie de boeuf et Ta même vee de pain par.tête pour 


les hommes et les femmes, et un quart d’ale ; 


roisses ont distribaé aux-pauvres les 
pût prendre part aux réjouissances:de 
“Le matin un grand tonmean de 


la 


e. 


orden a fait les honneurs aux amts.de la famille et aux grands tenanciers 


de la maison réunis autour de leì 5sghacun;a bu à: son tour dans un riche | 
que lord Burghley remplissart-luiemême-et faisait passer auzas- | | 


pot en or 


A 3 henres huit ncipekax tenaneiers du marquis d'Exeter,les 


eurs des 






cents des pri 
Je 2 











Hls aîné,héritier de son nom. 

Après le banqúet sont-venus les toasts à la reine, au prince Albert, à la 
famille royale, au clérgé, au marquis d’Exeter et au jeune lord dont on cé- 
lébraitlamajorité. en 

fice et par un bal offert par le marquis-d'Eseter à ses tenanciórs et'aux ha-_ 
bitants notables de Stamford. Le soïf:toute la ville était illuminée. 


Les fêtes de ce genre ont pour effetde resserrer les liens qui unissent las . 
chefs de l'aristecratie anglaise aui.nömbreux: tenanciers qui vivent datis | 
-Jeurs domaines. © … 


=Lië Jewish Chrónscle'publitla lettfe suivante adressbe par sir |. 


zeten « 4 5 


Moses Montesioreà M. SaniuéF Helberé Ellis, Fun des membres 
les plus considérabites du cötigistoire israê!ite de Löndres: 
| 5 St-Pétersbourg; le 10 avril 5606, 
Cher monsicur, le vif intérêt que vous et Îes autres membres de la grande 
synagogue portez au succès. de. la mission qui m'a amené dats la capitale 
de Pempire russe, me feit espérer. que vous accucillerez avec plaisir les 
lignes suivantes. is De ee Ad 
J'ai la satisfaction de vousannoncer quc‚‚grfce à la bénédiction du Ciel, 
j'ai eu Poccasion de plaider la cauge de nos,frères dans cet empire devant 
son puissant souverain. Jeudi dernier j'ai eu, honneur d'être requen au- 
dience particulière 


rement à ceur d’améliorer le sört Bé mes tb-réhigionnaires dans son emt 
pire et que cet objet occupait son attention. Sa Majesté m'a cxprimé, ie & 
gee pap vrek mes frères dans leg villes où ils vivent eri plus je 








re gt a bien vonlu me permetfrg df me mettre en comma! 
minisien. ne. ern 
-… Une autra.lettre 
senti à}' émigration, de} 
en Palestine ou dans fouts. Â 
convenable de fixer. 
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de sir Noeäsanniance ine} em perenr à can 
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Théâtre-Rúyal-Frdind, 
Jeudi 7 mai 1846, ( Représontation n° 140.) 

: . PREMIERE REPRÉSENTATION DE DE 
Les Mousquctälres de la Reine, 


opéra 





Francais. — | 


décoration nouvelle dela cernposition de M. J. C. van Hove. 





sit niog durte iS, 
RAR zt RB; |: a 2: ioh on 


ded 


le. Dans une de ce$ maisons elle avart fait la connaissance d'une 







et une livre de pain et de | - 
des. environs les pasteurs des pa- |: 
gesses-du seigneur afin que chacun | 


bierre beassée le jour de la naissance da | 
jn gentilhomme & été mis en peveeau château de. Burghley et le jeune | 8 












ede Stamford et les, pastenrs des paroisses | & 










B Goorberg; La Haye, Stolker ; Maestricht, Grossier ; Hiddelhewan, 


La journée s'est terminée par Pascension d'un ballon, par un feu d'acti- {:: 


Tempereur qui a daigné écouter mes paroles avec: 
la plus gracieuse bienveillanct. Sa Majèsté m’a dit que je pouvais recevoir | 
de za part et de la part de ses ministres, Passurance qu'il avait particuliè; |. 


en trois actes, paroles de M: de St-Georges, musi ue de M‚F. Halévy, 






Binic, de CB HES ed À Ain 
vrfimúrsotoeg; óp à Wotterddm, chen. van Rera Snopps, Biel 





| SKLON-DES- VARIÉTÉS VAN ANSTERDAE, 


‚oP. Boas en N. dudels, 
staandemet hunne Nî&üwe Groote Schouwburgtent op Het Plein; 
: here rn B mannen de 
‘De ondergeteekende Directenren van bovengemelde Saron nas Vanrérée, 
hebben de eer hunne geachte begunstigers te hèrigten, dat zip göhaatmade do 
'é Gieâtintlangschè Kermis weder dagelijks hunne jaarlijksche OMG azen: 
zulléngeven. — De sierlijke veranderingen aan hurme Tent, de samek volle 
decorátien en costumes, alsmede de opvoering van de schoonste en uitge= 
zochtste Vaudevilles yan hun repertoire , stellen hun ia het vleiend verta 
wen , weder die gunst te mogen genieten , waarmede zij in 3e vorige javan 

zoo ruimschoots zijn vereerd geworden. … ear 5 

: De eerste voórstelling zal plaats hebben op Maandag den 11° Mei, dewelke 
zal bestaan in; Van Boven naar Beneden of de Bankier en 
de Uitdrager, nieuwe groote Morte brief bedrijven’, naar het 
Fransch , versierd met nieuwe décoratien eïù “alhiër vertoonde dubbele 
Tooneelen. Nahetselvc: Het Wetboek der Vrouwen , zietwe 

vrolijke Vaudeville in één bedrijf, naar het Fransch Ze Gode des Femmes. 
In welke beide stukken de Hoofdrollen door Mej. Kreun SAsraraourss en den 
Heer Jones zullen vervuld worden. ‚ E 
… FP. Boas&N. Júdels. 
EE ER ir in Vc 


‘MAISON DE COMMISSION VEN TETROODE;. 


du Heerenstraat, abtuellement Luthersche Burgwal, T, 164, près de Ia 
_ petiterne: Oogint Zeil - m 
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’Sous presse pour paraître demain : 
LES MOUSQUÊÈTAIRES DE LA REINE , Opdr 
Texte complet: 25 Cents. rente) 
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: AU LACTATE DE FER, 
| …_"“Approuddes por bAcadénie de smpödecine. — rs, 
kes médecins les prescrivent de préférence aux, autres, berg k, 
t des pâles c pour foríi- 
d fer les tempéraments faibles. — On ne les vénd qu’en boi ées de 
4Afr, et 2fr. portant le cachet et la’ signature: GiAs.ot Conté. 
putes, les pharmacies et p incigalèment à terein: 






N dans le traitement des pâles couleurs „ des pertes hlanaheë „ 
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Bois-le-Duc, Med. M. D. Bosch; Breda ,-A. P. Maasen, H. J. van den | 










{ Blaeckede Ligny; Nimègue , J. H. Caenen ; Utrecht , A, P, Milins. ° : "4 
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Divertissement … …_______-_… |“ sigtaliques Bx». — Naples, Shi. Ard, B HR onsje zet. 
‘par M, Lucien Clair, maître de ballet, et musique de M. Hasselman , chef- Pie tr gel dl zoe en Ed aur Es Panis 
arehentre. Costumes neufs oofectiomnêe par ML Berkhout, cortamie | a Bours {2 heus). Ärdoia tl A SO gn 
da Théâtre-Royal-Francais, ©: * RR: Ben, EO 
ee i3 „Danse. dE, _ Rourse de Kondres sis 2 SEE An 
PAS DE DEUX» dafasB par M. et Mme Lucien Clair. _: | 3%Coos.964, &. 2 Holl50. 45010, OPE Ee Kep. 54 25,4 
“PAS DE GUIRLANDES : ezócûté par les dames du cúrps de ballet. - IAM LET. Bretng AXIS, NT Keen Lag, En oua) 
Metalliques, 54112. — Lots de #50: — Lotsde 6: 256, 4213. 
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